
  

 

 

Grande Section 

STRUCTURER SA PENSEE  

Structurer sa pensée 

Résoudre des problèmes 
numériques - quantités 

 
Résumé : 
 

5 ateliers séances qui visent l’acquisition des mêmes 
compétences : résoudre des problèmes portant sur des 
quantités ; dénombrer une quantité en utilisant la suite orale des 
nombres connus. Cette diversité de situations permet d’éviter 
l’écueil d’une réussite face à une situation singulière qui 
n’engagerait pas l’acquisition de la compétence. 
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Construire les premiers outils pour structurer sa pensée 
 
 
 
Découvrir les nombres et leurs utilisations 
Depuis leur naissance, les enfants ont une intuition des grandeurs qui leur permet de comparer et d’évaluer de manière approximative les 

longueurs (les tailles), les volumes, mais aussi les collections d’objets divers (« il y en a beaucoup », « pas beaucoup »…). À leur arrivée à l’école 
maternelle, ils discriminent les petites quantités, un, deux et trois, notamment lorsqu’elles forment des configurations culturellement connues 

(dominos, dés). Enfin, s’ils savent énoncer les débuts de la suite numérique, cette récitation ne traduit pas une véritable compréhension des 

quantités et des nombres.  

L’école maternelle doit conduire progressivement chacun à comprendre que les nombres permettent à la fois d’exprimer des quantités (usage 

cardinal) et d’exprimer un rang ou un positionnement dans une liste (usage ordinal). Cet apprentissage demande du temps et la confrontation à 

de nombreuses situations impliquant des activités pré-numériques puis numériques.   

 
Construire le nombre pour exprimer les quantités  
Comprendre la notion de quantité implique pour l’enfant de concevoir que la quantité n’est pas la caractéristique d’un objet mais d’une collection 
d’objets (l’enfant doit également comprendre que le nombre sert à mémoriser la quantité). L’enfant fait d’abord appel à une estimation 
perceptive et globale (plus, moins, pareil, beaucoup, pas beaucoup). Progressivement, il passe de l’apparence des collections à la prise en compte 

des quantités. La comparaison des collections et la production d’une collection de même cardinal qu’une autre sont des activités essentielles 
pour l’apprentissage du nombre. Le nombre en tant qu’outil de mesure de la quantité est stabilisé quand l’enfant peut l’associer à une collection, 

quelle qu’en soit la nature, la taille des éléments et l’espace occupé : cinq permet indistinctement de désigner cinq fourmis, cinq cubes ou cinq 

éléphants. 

Les trois années de l’école maternelle sont nécessaires et parfois non suffisantes pour stabiliser ces connaissances en veillant à ce que les nombres 

travaillés soient composés et décomposés. La maîtrise de la décomposition des nombres est une condition nécessaire à la construction du 

nombre.  


